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tuelle de fes habitants, de leurs mours & de leurs
Ufages, ellfm -des animaux; pourroient.faire croire
qu'il.a voyagé dans tous les pays de cett 'vafte éteni
due de la terre; qu'il a vêcu affez longtemps avec
tous les peuples 'ui l'habitent. On feroit tenxé de
foupçonner , que , parmi les Voyageurs, qui y ont
fait de longs féjours, les uns nous ont conté des fa-
bles, ont travefli la vérité parimbécillité, ou l'ont
violée par malice. (a) Les autres, étourdis parle ve-
tige de leur enthoufiafiné, dt fi mal vu les chofes,
qu'ils auroient dû par refped pour la raifon, s'abfienir c
de le décrire. Il eft fâcheux pour xiou'squ'ils n'ayent pas,
tu le refpc& popr la vérité, &-les·yeux -de Mr.-de P. I

L'Amérique , dit: cet 'Auteur dans fon Difcours,
Préliminaire, l'Amérique plus que tout autre pays, c
offre des phénomenes. finguliers & nonibreu-x; mais
ils ont été fi, mal obfervés, plus mal décrits, & fiî
confuférrient -affemblés ,q'ils ne forment qu'un c-p
hos effroyable. Il a fallu s'armer d'opiniatreté pour de
le frayer une route au travers des contradidions vi- let
cieufes des Voyageurs, à qui les extravagances ont nr
moins coûté qu'au relie des hommes. Et

Le nouvcau Mondé eft ; fivant Mr-. de P. (b)'une .cet
terre abfolument ingrate, & comme en horreur. à la qu
Nature. Éntre. les végétaux exotiques i ortés -en tiol
Amérique; les arbres à Noyaux, co . e les Aman- ble
diers , les Pruniers ,les Cérifiers, les Noyers ,,y.ont dot
foiblem.ent profpéré & prefque pas du tout. Les PC- dan
chers & les Abricotiers n'ont fruélifié qu'à l'Ille de Un

(a) Difcours Préliminaire. fes
(b>T om. i. p.- 14. 7.(


